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Le Chat Déchaîné
Feuille d’agitation de la Fédération Libertaire des Montagnes #8

Le wef, un forum en guerre contre la démocratie.
Depuis 40 ans bientôt, le Forum Economique Mondial de Davos 
(WEF en anglais) a droit à quelques lignes à son égard dans les 
journaux suisses et internationaux. On parle des dernières person-
nalités économiques qui s’y montrent, du dispositif sécuritaire qui 
s’est considérablement renforcé ces dernières années et des mou-
vements de contestation, généralement lorsque les manifestations 
dégénèrent. 
Cependant, les gens peinent à s’intéresser à ce que représente réel-
lement le WEF pour eux, ainsi que pour le monde entier. C’est une 
vaste organisation employant presque quatre-cent salariés à l’année 
et qui se caractérise médiatiquement par un rassemblement annuel 
ayant lieu à Davos, dans les montagnes grisonnes. Elle y regroupe des 
chefs d’Etats, des intellectuels, quelques personnalités du showbiz, et 
surtout les leaders des plus grandes multinationales du monde, tous 
secteurs confondus.  La liste est longue, passant de Nestlé à BP, de 
Nike à Coca-Cola, UBS et Manpower.
Durant ces quelques jours de la fin de janvier de chaque année, ont 
lieu des conférences, quelques débats et dis-
cussions, des repas de luxe,  et des rapports 
sur divers sujets sont publiés sur le site du 
WEF. Ces gens-là esquissent l’avenir de nos 
sociétés. Rien que ça ! Sur son site internet, le 
Forum prétend améliorer l’état du monde, ce 
qui est non seulement très vague mais surtout 
très absurde lorsqu’on observe de plus près 
la politique des entreprises membres et leur 
influence économique, sociale et environne-
mentales partout là où elles sont implantées.

Voici quelques exemples de ce 
qu’entreprennent les membres 
du WEF au nom de la sainte 
croissance économique :
GDF Suez, un fournisseur d’énergie appar-
tenant en partie à l’Etat français, participe 
activement à la construction d’un barrage 
gigantesque au Brésil. Ce projet implique 
le défrichement d’immenses étendues de forêts, le déplacement de 
plusieurs milliers d’indigènes, la disparition de différentes espèces de 
poissons et une recrudescence de la malaria.
Roche, une entreprise pharmaceutique suisse, compte un chiffre an-
nuel de 45,6 milliards de nos francs. En 2005, le Cellcept, un mé-
dicament agissant contre le rejet d’organes transplantés, figurait au 
troisième rang de ses médicaments les plus vendus en Chine. Encore 
aujourd’hui, elle fait ses essais médicaux dans ce pays, où plus de 90% 
des organes proviennent des prisonniers condamnés à la prison à 
vie où à la peine capitale. Malgré la pression internationale, les tests 
continuent.
Areva, fournisseur d’uranium, compte un chiffre d’affaire annuel de 

10,9 milliards d’euros. Au Niger, où l’entreprise est implantée, les 
régions autour des mines sont devenues extrêmement radioactives, 
polluant air, rivières et forêts. Les mineurs ne le savent pas et des faux 
diagnostics sont faits par les médecins pour éviter à Areva de devoir 
leur payer les soins médicaux nécessaires. De plus, tous les bénéfices 
des ventes d’uranium s’en vont à l’étranger et la population reste très 
pauvre.
D’autres exemples plus révoltants les uns que les autres sont publiés 
sur le site www.publiceye.ch
Après ça, peut-être vous sentirez-vous très loin de ces tracas qui ne 
vous concernent pas vraiment de manière directe. Et que de toute fa-
çon, vous vivez dans un pays où démocratie est reine. Mais les choses 
ont changées. Depuis quelques décennies, l’emprise des populations 
sur l’économie et l’Etat s’est terriblement affaiblie. Les politiciens que 
vous vous donnez la peine d’élire de bonne foi n’apparaissent plus 
que comme des figurines bien-pensantes dirigées elles-mêmes par la 
main invisible du marché. Les communes, les cantons, les régions et 

la Confédération ont presque tous sacrifiés 
leur redevance aux populations au profit de la 
loi des grandes entreprisesnationales et inter-
nationales. Les élections ne deviennent alors 
plus qu’un achat d’une bonne conscience ci-
toyenne même si elles sont devenues vides de 
sens. 
Tant que la logique de profit maximum et que 
la croissance économique sera vue comme la 
seule amélioration possible des conditions 
d’épanouissement de l’humanité et que 
l’écologie est mise de côté à chaque décision 
économique ou politique, l’autonomie et la 
liberté des citoyens va continuer à se réduire 
jusqu’au néant. Et l’environnement va conti-
nuer sa descente aux enfers, cumulant pollu-
tions, extinctions et destructions.
Il est donc de notre devoir ne pas laisser les 
élites auto-proclamées de ce monde décider 
de ce qui est bien pour nous, et ce qui ne l’est 
pas. Compte tenu des quelques exemples ci-
tés en haut, c’est un cauchemar qui nous at-

tend tous si nous les laissons envahir notre quotidien. Le WEF est 
une organisation de criminels et de terroristes à cravates et aux dents 
bien trop blanches. De plus, durant toute la durée du forum, des mil-
liers de militaires et policiers seront en charge de protéger ces gens. Et 
tout ceci aux frais du contribuable. 

Nous ne voulons  ni payer pour leur sécurité, ni 
les voir se rassembler !
Vive la liberté, à bas le WEF !


